L’énergie : une affaire d’état.

L’énergie : une affaire de citoyen.

USA : Shirley, Marion, Louise et Marie

Europe : Clara, Olivia et Joane

Afrique : Lucie

Asie : Lucile et Alice

Maëva : président de séance.

Jérémy : candide.
Tout le monde est assis . Le rideau s’ouvre.

Maëva : arrive après les autres par le rideau du fond et appelle les différents représentants : « Chers collègues, je vous remercie d’être venus pour débattre des problèmes liés aux énergies et au développement durable. Je vous invite à vous asseoir. »

Shirley : On m’a demandé de faire un bilan des sources d’énergie utilisées à travers le monde. Les principales sources d’énergie utilisée sont représentées par  les énergies dîtes fossiles.

Jérémy :  fossiles !!! … le solaire c’est ça  ?

Marie  : mais non FO    SSI    LE !!. le gaz, le charbon, le pétrole.  Tu sais toutes ces ressources qui mettent  un temps fou à se former. Plusieurs dizaines voire centaines de millions d’années.

Lucile : pourquoi est-ce si long ?

Marion :  Le pétrole par exemple est le  résultat de la transformation d’êtres vivants du plancton déposés au fond de la mer.

Les réserves prouvées en pétrole  sont de 140 milliards de tonnes. Sachant que chaque année dans le monde on en consomme environ 3,6 milliards de tonnes. 

Olivia :  QUOI !! 140 milliards de tonnes en tout, pour 3,6 consommés chaque année ! Mais alors dans 40 ans on n’a plus de pétrole.

Clara : alors plus de pétrole : plus d’emballages plastique, plus de fioul, plus d’essence, plus de kérozéne….donc plus d’avion.

Louise : oui 40 ans si la consommation mondiale actuelle ne change pas. Et sans tenir compte toutefois de nos progrès technologiques bien sûr.  Mais de toute façon cette source d’énergie n’est pas inépuisable.

Lucie : Cela  ne vous dérange pas que dans l’hémisphère sud  notre espérance de vie soit très courte aujourd’hui et que l’on veuille nous aussi accéder à l’énergie ?

Joane : Tu as raison. Le problème est simple : nous sommes 6 milliards sur terre aujourd’hui, et dans 20 ans deux milliards supplémentaires surtout localisés en Asie et dans l’hémisphère sud. Les besoins en énergie vont concerner surtout les pays en développement.

Clara : Oui mais attention à la pollution !!!

 C’est vrai que vous, habitants de l’hémisphère sud,  au lieu d’utiliser toutes les réserves fossiles que vous avez dans vos sous-sols vous pourriez utiliser des énergies renouvelables ?

Lucie : Et vous mêmes alors ?!

Marie : Au fait c’est quoi les énergies renouvelables ?

Olivia : La biomasse, le solaire, l’éolien, l’hydraulique, la géothermie. Toutes ces sources d’énergie qui sont moins polluantes que les sources d’ énergies fossiles. Elles permettent de préserver notre planète à long terme et  sont inépuisables.

Alice : Ah c’est ce qu’on appelle : le développement durable. Développer des sources d’énergie qui répondent à nos besoins actuels et qui ne nuiront pas aux générations futures.

Louise : ah ben oui. Le développement durable c’est ce qui permet entre autre de produire de l’énergie…..

Lucie : …. en  limitant l’effet de serre.

Marie : Lorsque le soleil brille, la planète se réchauffe. Pour se refroidir, la Terre émet des rayons infrarouges vers l’espace. Ces rayons sont en partie piégés par l’atmosphère. La température à la surface de la planète augmente.

Lucile : L’effet de serre a permis l’apparition de la vie et son maintien à la surface de la Terre. Sans lui la température moyenne à la surface de la Terre serait de –18°C au lieu de +15°C aujourd’hui.

.Jérémy : mais alors, l’effet de serre c’est super !!!

Joane : Oui mais depuis le début du 19ème avec l’industrialisation, l’homme à cause du développement des transports, de l’agriculture, des industries et du chauffage  participe à l’augmentation de ce phénomène. Les principaux gaz à effet de serre sont le dioxyde de carbone…

Jérémy : Le quoi ? 

Clara : Le gaz carbonique quoi !

Olivia : C’est un des principaux gaz rejetés par l’homme  dans l’atmosphère.

Shirley : Et alors où est le problème ?

Olivia : Il est responsable à lui tout seul de plus de la moitié de l’effet de serre.

Il s’accumule dans l’atmosphère et empêche les rayons  infrarouges émis par notre planète de s’échapper ; il les piègent donc la température de la planète augmente.

Clara : Cela pourrait provoquer des changements climatiques importants. En 2050 par exemple les climatologues prévoient que la plupart des étés seront du même genre que 2003. Les températures seront différentes mais aussi les précipitations à nos latitudes.. En hiver et au printemps on pourrait assister à des inondations ; des feux et une sécheresse importante en été. 

Joane :  Si l’on ne fait rien et que le groenland fond,  on pourrait assister à une montée de 6m du niveau des eaux dans 300 ans  ce qui signifie un changement des côtes, le Bengladesh, les Pays-Bas, la Camargue  seraient sous l’eau, certaines villes sont menacées comme Venise ….Dans le pacifique le processus est déjà en marche : certaines îles ont déjà  été évacuées.

Lucie : L’effet de serre a un impact important sur notre vie : 

· Risques d’évènements climatiques extrèmes

· Risques sur les réserves d’eau

· Risques sur la santé

· Risques agricole et forestier

· Risque concernant le tourisme

· Risque d’action sur la biodiversité 

Alice : Il faut donc réduire ces émissions de CO2 tout en continuant à produire de l’énergie. 

Marie : Comment faire puisque 80% de l’énergie produite aujourd’hui  dans le monde l’est à partir  de sources fossiles responsables de cet effet de serre ?

Lucile : Il faut développer des énergie nouvelles.

L’éolienne : qui utilise le vent pour produire de l’électricité

L’hydraulique : qui utilise l’eau via de grands barrages. Savez-vous que nous avons construit un immense barrage en chine et que nous avons déplacé plusieurs millions de personnes pour noyer les vallées concernées.

Le solaire thermique ou le photovoltaïque.

Louise : Quelle différence ? 

Olivia : Dans le cas du thermique tu utilises  directement la capacité du soleil à générer de la chaleur ; dans le cas du photovoltaïque tu vas utiliser les photons des rayons lumineux pour produire de l’électricité. 

Marion : C’est bien joli mais les énergies renouvelables sont intermittentes : 

la nuit tu ne peux pas produire d’électricité solaire

Quand il n’y a pas de vent les éoliennes s’arrêtent

Les années de sécheresse il y a moins d’électricité d’origine hydraulique

Alice : De toutes façons  on ne pourra pas donner à tous accès à l’énergie sans une augmentation considérable de la consommation mondiale et sans recourir à la mobilisation de toutes les sources d’énergie.

Lucie : Elles ont toutes leurs avantages et leurs inconvénients. Il n’existe pas d’énergie parfaite.

Clara : Le charbon par exemple : est abondant, bien réparti mais provoque des pollutions et participe à l’effet de serre.

Shirley : Le pétrole est commode à transporter et à stocker mais il est moins abondant, mal réparti peut provoquer des pollutions graves et participe à l’effet de serre.

Joane : Le gaz peut se substituer au pétrole tout en étant plus propre néanmoins il est mal réparti, participe à l’effet de serre et peut provoquer des explosions.

Lucile : L’hydraulique est renouvelable et bon marché. Mais les « bons sites » sont éloignés et il peut se produire une rupture de barrages et des inondations.

Alice : Le solaire et l’éolien sont intermittents et ont un  coût non négligeable. Il faut pas moins de 1200 éoliennes pour fournir l’équivalent d’un réacteur nucléaire.

Louise : L’uranium pour le nucléaire est bien réparti, présente une énergie très concentrée. Le coût de cette énergie ne dépend pas du prix de l’uranium mais les déchets sont radioactifs. De plus cette énergie nécessite la mise en œuvre de technologies complexes et les risques d’accidents sont importants.

Maëva : Mais alors comment faire pour satisfaire les besoins présents sans compromettre les besoins futurs ?

Jérémy : On ne peut rien faire !!! Et puis on s’en moque ; on sera mort !!!

EXTINCTION DES FEUX .

Shirley : Si !! On peut faire prendre conscience aux citoyens que l’accès à l’énergie, son développement pour répondre aux besoins et le respect de notre planète sont des problèmes importants  pour les années qui viennent et que notre comportement peut aussi améliorer les choses.

Marion : Si l’on développe des énergies nouvelles, qu’on limite raisonnablement nos consommations en énergie polluantes on peut éviter de se retrouver très vite dans une situation catastrophique.

Louise : L’énergie n’est pas qu’une affaire d’états ; c’est aussi une affaire de citoyens.

Marie : Oui c’est vrai. Dans notre collège nous avons réalisé le bilan énergétique de notre établissement. Savez-vous quel est l’équivalent de la pollution en une seule année de notre collège ?

Jérémy : Et bien une année de fonctionnement de notre collège est égale à la pollution en  CO2  d’une clio qui aurait parcouru 1 600 000 KM. Et vous dîtes qu’on ne peut rien faire ?

Maëva : En réflexe citoyen nous devrions  :

· Clara : Couper le chauffage quand on aère

· Olivia : Mettre un pull s’ il fait froid plutôt que de monter le chauffage

· Joane : Mieux isoler la maison

· Lucile : ne pas abuser des climatiseurs

· Alice : Eteindre les appareils en veille

· Lucie : Choisir une autre source d’énergie : le solaire par exemple pour chauffer l’eau

· Shirley : Eteindre la lumière quand on sort d’une pièce.

· Louise : Quand mon petit frère m’a énervée  pourrais-je l’envoyer faire du vélo dynamo pour produire de l’électricité dans la maison ?

· Marion : Utiliser des ampoules basse consommation

· Clara : Aller à pieds à la boulangerie ; et faire en même temps son jogging

· Marie : Mettre en place un Covoiturage 

· Olivia : Utiliser et développer les Transports en commun

· Joane : vérifier la pression des pneus ; on économise 2 euros par plein soit 1000 L de pétrole en une année.

· Lucie : Changer les mentalités : certaines voitures développées aujourd’hui ont bien plus de puissance que nécessaire ; ça ne sert à rien surtout en ville.  

· Jérémy :Si à frimer !!!

· Maëva : Développer des voitures propres utilisant d’autres sources d’énergie. Les voitures hybrides par exemple. 

Marie : Hybrides ? Qu’est-ce que c’est ?

Clara : Ce sont des véhicules qui utilisent deux sources d’énergie différentes  l’essence et l’électricité. Elles utilisent l’une ou l’autre au moment le plus opportun.

Marion : Mais la pile à combustible alors, c’est le même principe ?

Lucie : Non ! La pile à combustible utilise des atomes d’hydrogène comme source d’énergie. En fin de processus par association avec de l’oxygène, ce procédé ne libère que de l’eau donc pas de CO2, pas de pollution et pas d’effet de serre.

Olivia : oui mais l’hydrogène il faut le produire. Et ça, ça pollue !!!

Clara : L’état incite les consommateurs à s’équiper de véhicules hybrides en proposant des déductions fiscales pour compenser le coût plus élevé de ces véhicules.

Lucile : Mais comment faire pour faire prendre conscience de tout cela aux autres sans passer pour des excentriques ?

Maëva : Sûrement les éduquer. Très jeune les sensibiliser à ces problèmes d’environnement. Et surtout permettre aux professionnels scientifiques compétents de se faire entendre. 

Joane : Beaucoup de fausses idées circulent et il est triste  que la connaissance soit si inaccessible pour le citoyen.

Alice :  Cette année nous avons eu la chance de rencontrer des scientifiques : des climatologues, des spécialistes de la maîtrise de l’énergie, des professionnels de la sensibilisation au développement durable… tout ceci a été très enrichissant. 

Maëva : Il faudrait multiplier ces actions. Nous avons découvert l’implication d’adultes  dans ces problèmes. Il faut arriver à toucher plus efficacement le citoyen. Pourquoi pas en mettant en place régulièrement des moments d ‘échanges comme ce soir ?  

Questions aux intervenants de la table ronde.

Q1. Que faîtes-vous pendant l’année en dehors de vos interventions dans nos établissements ou dans des conférences  ?
Q2. Existe-t-il des interventions spontanées dans les écoles sur ces thèmes ? Sinon , pourquoi ?
Q3. Quels gestes citoyens peut-on ajouter à la petite liste que nous avons dressée ?

Q4. Lors de la conférence d’ouverture nous avons perçu que chacun des intervenants était accroché à sa source d’énergie et la défendait exclusivement. Peut-on vraiment progresser ainsi ?
Q5. Que faîtes-vous réellement face aux  problèmes que nous venons d’exposer ?

(épuisement des ressources fossiles, effet de serre, développement des énergies renouvelables…)
Q6. De nombreux parents ne se soucient que peu de tous ces problèmes. Comment peut-on les sensibiliser ? Ne serait-il pas intéressant  de multiplier les émissions documentaires sur ces problèmes à des heures d’écoute raisonnables, d’ aborder régulièrement ce sujet pendant les journaux télévisés ?
Q7. Pourquoi ne pas créer des émissions nouvelles pour sensibiliser les jeunes ? « Les célébrités au pays des énergies renouvelables ; oui-oui et sa voiture électrique….. ».
Q8. Nous avons vu que des panneaux solaires finissaient par être utilisés comme abri à poules dans des villages en Afrique. A quoi sert d’apporter des technologies nouvelles si on n’apporte pas l’éducation qui va avec ?
Q9. Plutôt que de se poser la question :  quelle planète laisserons-nous à nos enfants, ne faut-il pas se demander : quels enfants laisserons-nous à notre planète ? Quel avenir pour notre planète sans éducation à l’environnement de nos enfants ?
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